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Remis, séance teliante par mna main libératrice, dans
sa position normale, le pi'ed dc rhubarbo a prospéré,
prospéré, prospéré.. Jo connais le coin, du jardin où il
trône et quand le-diàblé-bleu vipnt fra'pper-i mia porte,
c'est sous ses larges pétioles que in vais chercher un
refuge. Et, (le ce pelérinage, je reviens touilours avec
Iwoc gaité folle, tClio de la scène dut jardin des plantes
<le mon ami X*.

Je n'ai pas besoin d'ajouter que, les murs ayant parlé,
mon fn.i X** n'enleva pas, cette aié- dans 60on ar-

i OJth~'uu-tle prix d'horticulture pratique.

L .t t'R ET.

LE CANA D.

1; est sous le soleil une terre bénie,
oit le ciel a voirQé ses (tonts les Plus birillants,
Oit:, ikèpan'tlt ez hiens la iurngade
A ses v.tu,, foi e-ts inêle ses hlacs géanits.

Sur ces 1hoi-ý îýechiantés, imot re mére, la France,,
A laissé die sa gloire, unt immortel sillton,
Précipitanit sez, flot.- vers l'toéanilimmnense,
Le noble $an-art-m edit encor' -on nomi.

Heureux qui la comit, Phi, heu'reux tlui le'hablit e.
Et, ne quit tant 'auamais potir clierche.r <l'auttr-es eieuix
Les rives du granid fleuive ûit le bonhieur l'invite,
i'itit vivre et siit mouir '>1l idrmienit sesautx.

HIlGIENE P~ IU

Les ?/euix.

Il arrive souvent que des corps étuangers s'introdutise-nt dans le.
et surtotitus unti9il ; ce sont le plus souvent des corps légers
et:d'un très petit voliise, un sraiiî <le tabac, <lut sable. 1le la 1-ils'
sière, des petits insectes oui leurs larves, des luarbes d'épi, etc- cfs
corps déternminent. inmdisnim l la e.itisson, larmoiemnt ou
une infiimniiation plu.s ou nmoins itaense. 'Si le, larîies -sonît abou-
riantes, elles sufisencit quielquiefois à débaiasscr l'oil. Une iîîjec-
:ion deau léèréenment goitnée, oui mieux, unî pinceau enduit deu
gommée ou (le nmiel liquidle, promnéîiî délicatenixent-stir le glob>e <le
l'oeil. tandis qu'on tient la patupièr-e enti"ouiverté. sont les ioyens
les plus rationînels d'extraire le corps étranger. Sile corps eNt uir
et angtuleux ; l'anneau d'une baguec bague Passé avec précaut ion1
entre l'oeil et la pîaupièr'e et retiré dlouicemuent,suiflit presque ton-
-jours à l'enlever; avec une, pierre d'aimanit, on attîie les paillettei
* méfelliqîîes. Mais si l'oeil se trouvait sérieusement ioans!
par l'introduction d'un éclat <de bois ou <d'un gote m iquitle
caustique, il faýuârait immnédiatement reccour'ir .1 l'in terven tion d'tin

tnîédecin. Souvent les ouvier's occupés à éteindre la chaux, en i'-
çoivent dles parcelles (lants les yeux. Pour reniède, i cet accident
qipouirrait causer la perte (le la vute, on lotionne l'intérieur do
)'oeil blessé avec <le P'eau fortement sucrée, qu'on fait glisser sotus
'la paupière. L'eau sucrée à la propriété (le dissoiffue ha chaux, de
lentrainer, et, par conséquent de préveni' les accidents graves
qu'elle pourrait occisiolnei'.

RECETTEFAILEE

- coposiion Furoncle oit clou.
La cmoiinsuivante donne un excellent remiède pour les

clous: Tannin, une partie ; gomime dI'acasia en poudre, une partie ;
teinture de fleur d'arnica, (teux parties. On étend plui;ieiir,- couches
Asur.le clou et.à. une distance auitour .iu-squ'â ce qu'1I ait Une çoucîte
~ paissê et dure. Ce traitement arréte bieuntôt la donleuî' et dimii-
tun l'enflure. pris à temips,. le cloti disparait, sans formantion <lea
puna; si-le pus est <léjà forné, l'aîplication du reîinéîje amène~ ï, im-

*puIlsîQlpl u mîoyi ~t110 ttl pr'o;pî 'io,

JEUX ET DIVERTISSEMENTS

Offert par mon premier, mon secondI est Minable.
Mon tout de pur froment et touijours préferable.

Nous (tonnerons la réponse dle ce problènie dans leý n0 7T, et
nous publierons les noms dles î'er.-oiines qui auront envoyé une
solution juste. Les solu1tions doivent nous parvenir, aul plus tard,
le dl-cîiénie mardi qfui suiit chaque publication.

Adresser les ýr)Itions et les problèmies au bureau du lojOvRrAi.
DEsFAu.s 8 rute flonsecouirs, Montréal.

f"oluIttion du probli..-ne propozé dans la n0 3 dlu Jourasart. r.
FAMM'LEr'

No, 7.--ooG;zîpic b'-s mots sont: CEFRlSE e't Cil!lE

L'ESPRIT DE TO UT LE MONDE

**Je respirais l'air eiibauimé (les chamjpp. .Je vis au bîord d'unei(
nia a lun pauvre paysan qui attrapauit (les greniouillé.,, les écorchait
et Ils avaliait-sas,,; 2net l' reg-arder.

Tot i coup, le sans façon, <le cet homme mn'arrarha ii ci
-- ,hI! prenez gai de, mon brave I..ce sont des et.apauds que

vous nllez manger' la ?
V'oit et-oyez/ '....

-l'cil suis Ari '....
'i'aut pis; pour' eux autres.! fit tranquillement mon han-

la bouche Pleine!1

* U în arraîcheur (le dents.
lIn iriaaîai qui venait dle se faire arracher une (lent par tii

habile dentiste, fuii iheniatnda combien il lui devais.
-Mîon prix ordinaire est une piastre, réodtle dentiste, et je

n'en a i pas d'autre.
-Par saint Patrick, repartit l'Irlandoais. c'c-st trou cher. L'*anniée

dernière, folinnv IJlooen'en a ariachiée umie ,il a inis deux
heures, il ni'a tramné par terre deux fois autour' <le la chambr'e, il
m'ia tiré, la moitié (le la. iaclînire vcr Iina (lent, et cependant il net
ni'a dlenianîlé que trente sous. et vgous qui n'avez mis que tîoni
iniuîtes, %-Aus mie deliand 1 Z une pi;ismre ! "",ti cheri' rendtf,

nuil,. lnadi t, je vai.s alIlez irhad: îllna
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Nlous prions vi, bon nombré de nos aboné dc., Etùds- Unis
dc ben vouloir ec rappeler q'ue l'ab)oîiinern.it n Journal des

Familles eat pia!!a e berictemnîct d ara-ce. Si. ('ici à tiveqes
jours. ils -ne smo4ee pas pa'eb 1 oisle Imm itref d'Vel
eoî'.crip~ion dle deux nîloi.s (0.25) uîozi, t* eulksJul'c (Lr,-n

cer lcZti 1w»I.s de -1Qofftei
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